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LES ÉCHOS

SPECTACLE •
 EN SCÈNE FESTIVAL ANNULÉ

Le magicien Léon qui devait produire En Scène 
Festival le 3 octobre à l’Espace des Marronniers 
(Les échos de septembre a dé�nitivement renon-
cé à son spectacle en raison des contraintes 
d’organisation liées à la crise sanitaire. 

Léon a expliqué que ce qui devait être vendu 
à l’entracte comme les boissons serait offert 
aux Restos du Cœur. Cette décision prise en 
concertation avec la Ville du Coteau partenaire, 
fait suite à un premier report le 14 mars. Ren-
dez-vous l’année prochaine a indiqué Léon. 
Billets remboursables soit en ligne automatique-
ment, soit en magasin avant le 31/12/2020.

ÉCO-PÂTURAGE •
 INAUGURATION

La première action d’éco-pâ-
turage, sur le site de l’ex-scie-
rie Bourrat entre la gare et la 
déchèterie de Varennes vient 
d’être inaugurée.

Trois moutons de Soay, une 
race d’origine écossaise ont 
été installés dans cet espace. 
Maintenant ils vont brouter 
paisiblement l’herbe costel-
loise et les plantes invasives 
comme la renouée du Japon. D’autres actions comme le retour d’un rucher 
municipal et la production de miel costellois sont programmées.

HOCKEY •
 LES RENARDS EN DÉMONSTRATION

Juste après la rentrée des classes, 
le Fox Tour des Renards, le club de 
hockeyeurs roannais a fait étape 
au Coteau, le temps d’un après-mi-
di dans la cour de l’ancienne école 
des Plaines. Cette initiation avec la 
participation de plusieurs joueurs 
de l’équipe professionnelle s’adres-
sait aux 4-9 ans. Si vous avez man-
qué ce rendez-vous, sachez que le 
club propose de découvrir le hoc-
key en 2 essais gratuits les lundis 
de 17 h 45 à 18 h 30  à la patinoire 
de Roanne. Renseignements au 
04 77 67 73 81
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AGENDALES ÉCHOS

LE SALON DE LA GASTRONOMIE 
ANNULÉ EN 2020

AGENDA

En raison des incertitudes liées à 
la crise sanitaire suivez les mises 
à jour de l’agenda des sorties sur 
www.mairie-lecoteau.fr

Jusqu’au
Dimanche 11 octobre
EXPOSITION

Salon d’automne 
des Artistes Costel-
lois (Peinture) 
Tous les jours de 
14 h 15 à 18 H 15
Salle de l’Orangerie 
du Parc Bécot
07 82 69 02 32

lesartistescostellois.fr   

Mercredi 14 octobre
DINER CONCERT (RTO)
Jean-Michel a trop dormi
Seul en scène – Création RTO
Restaurant Atelier Locavore
04 77 68 12 71

Mercredi 14 octobre
DINER DANS LE NOIR  (RTO)
Frédéric Bobin et le Hache en duo,
chanson française
Restaurant Ma Chaumière
04 77 67 25 93

Jeudi 15 octobre
DINER CONCERT (RTO)
Frédéric Bobin et le Hache en duo,
chanson française
Hôtel des Lys
04 77 68 46 44

Mercredi 21 octobre
DINER DANS LE NOIR (RTO)
Les Tit’sNassels, chanson française
Restaurant Ma Chaumière
04 77 67 25 93

Mercredi 28 octobre

DINER DANS LE NOIR (RTO)
Carte blanche en duo / Opéra – 
Lyrique - Classique
Restaurant Ma Chaumière
04 77 67 25 93

Mercredi 28 octobre
DINER DANS LE NOIR (RTO)
Carte blanche en duo / Opéra – 
Lyrique - Classique
Restaurant Ma Chaumière
04 77 67 25 93

DINER CONCERT (RTO)
Famille Lambda
chanson française
Atelier Locavore
04 77 68 12 71

Le Salon de la Gastronomie 
du Comité des fêtes et de la 
Ville du Coteau qui devait se 

dérouler les 21 et 22 novembre au 
Scarabée, n’aura pas lieu en raison 
des contraintes liées au protocole 
sanitaire.

À moins de deux mois de l’évé-
nement la part du risque est trop 
grande d’envisager sereinement 
une 38e édition. La crainte c’est 
d’abord celle de ne pas voir le pu-
blic se déplacer, notamment chez 
les personnes à risque. Le soucis 
c’est aussi l’organisation : port du 
masque, vaisselle jetable, sens de 
circulation obligatoire et des expo-
sants qui peut-être ne seront pas au 
rendez-vous. 

C’est la raison pour laquelle, Michel 
Salmon le co-président du Comité 
des fêtes et Sandra Creuzet Maire 
du Coteau ont annoncé conjointe-
ment l’annulation du Salon de la 

gastronomie et son report les 20 et 
21 novembre 2021.  « C’est malheu-
reusement une année blanche pour les 
manifestations et le tissu associatif », a 
conclu le Maire.

Dimanche 25 octobre
RANDONNÉE dans la campagne costelloise
4 parcours : 4,5 - 9 - 14 - 19 km
À partir de 7 h 30
Départ du gymnase de la Glacière / Stade Bécot
Renseignements : 06 25 17 17 61
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MUNICIPALITÉ

DEVENEZ MEMBRE 
DE VOTRE CONSEIL DE QUARTIER

 OBJECTIFS

Le conseil de quartier est un outil  
de dialogue et de concertation entre 
les habitants et les élus. L’informa-
tion y est organisée pour circuler 
dans les deux sens. Il ne s’agit pas 
d’une association mais d’un lieu de 
ré�exion et de proposition sur tout 
ce qui peut contribuer à améliorer le 
cadre de vie. Il a également un rôle 
d’information auprès des habitants 
sur les projets d’aménagement et 
d’équipement du quartier.

 PÉRIMÈTRE

D’un point de vue historique il 
existe huit quartiers au Coteau. 
Mais pour favoriser le fonctionne-
ment et l’organisation il a été décidé 
de les regrouper géographiquement 
par deux. Quatre conseils de quar-
tier sont donc institués :  

• Les Balmes - Pincourt

• Le Centre 
• Les Étines - Les Guérins, 

• Les Plaines - Varennes

 COMPOSITION

Les membres des conseils 
de quartier ne sont pas 
élus. Leur participation 
est bénévole et leur 
nombre peut varier 
d’un conseil à un autre 
Ils se répartissent en 
deux collèges : des ha-
bitants volontaires et 
d’autres tirés au sort sur 
la liste électorale. Chaque 
conseil comprend un 

bureau composé d’un président 
(un habitant élu par ses pairs pen-
dant la séance d’installation) et 
d’un vice-président, un élu de la 
Ville désigné par le Conseil munici-
pal. Pour chaque conseil de quartier, 
deux à trois séances publiques par 
an sont envisagées.

 CALENDRIER 

Si vous voulez devenir conseiller de 
quartier, vous devez vous inscrire 
avant le 20 octobre. Deux possibili-
tés sont proposées :

• Directement en ligne sur le site in-
ternet www.mairie-lecoteau.fr

Les séances d’installation avec 
l’élection des présidents sont pré-
vues en novembre 2020.

Le Conseil municipal du 17 septembre a voté la création de quatre conseils de quartier, une 
instance destinée à renforcer l’exercice de la démocratie au Coteau. 

Le conseil de quartier est une ins-
tance consultative créée par la Loi 
du 27 février 2002 relative à la dé-
mocratie de proximité. L’action 
et l’organisation des conseils de 
quartier s’inscrivent dans le cadre 
des articles L.2143-1 et L.2511-1 du 
Code Général des Collectivités Ter-
ritoriales. Les conseils de quartier 
relèvent de la responsabilité juri-
dique de la commune.

Le conseil de quartier est une ins-
tance consultative créée par la Loi 
du 27 février 2002 relative à la dé-
mocratie de proximité. L’action 
et l’organisation des conseils de 
quartier s’inscrivent dans le cadre 
des articles L.2143-1 et L.2511-1 du 
Code Général des Collectivités Ter-
ritoriales. Les conseils de quartier 
relèvent de la responsabilité juri-
dique de la commune.

  INFO +
Renseignements : 04 77 67 05 11
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MUNICIPALITÉ

Avec l’arrivée de la nouvelle 
équipe municipale, chaque 
commande publique fait 

l’objet d’une négociation, et tout 
administré peut connaître en 
temps réel le montant du denier 
public économisé.

« Il est bien trop facile de dépenser de 
l’argent public que nous n’avons pas 
entre les mains en l’occurrence, celui 
du contribuable », constate le Maire 
Sandra Creuzet. C’est pourquoi le 
service achats de la mairie a été 
renforcé par l’arrivée d’un agent 
recruté spécialement pour réali-
ser des économies budgétaires, 
négocier chaque contrat, chaque 
commande. 

L’objectif c’est de transformer ces 
économies en de nouveaux inves-
tissements et donc de valoriser 
des projets par exemple d’amé-
nagement, de voirie ou de réno-
vation d’équipements sportifs. 
C’est tout l’enjeu de la mission de 
Rachel Dessertine aux côtés de 
Chantal Lemasson, adjointe dé-
léguée aux Finances : « Dès mon 
arrivée j’ai procédé à un audit, et étu-
dié poste par poste combien de véhi-
cules, combien de téléphones, etc ».
Ainsi,  le renouvellement d’un ca-
mion-benne pour le service de la 
voirie a été obtenu avec un prix 
inférieur de 14 % à la proposition 
commerciale de départ. Tout est 
négocié, y compris lorsque la com-

mune est sollicitée pour prendre en 
charge des frais d’obsèques d’une 
personne sans famille.

Au �nal, toutes ces économies 
mises bout à bout représenteront 
chaque année des sommes non 
négligeables. Sur la période com-
prise entre le 1er  juin et le 15 sep-
tembre 2020, le montant global des 
devis négociables s’élevaient à 205 
523 euros. Après négociation, ce 
chiffre est retombé à 190 076 euros 
soit une économie de 15 456 euros. 
Ce résultat mis à jour toutes les 
semaines est consultable sur les 
supports d’information de la Ville, 
notamment le site internet mai-
rie-lecoteau.fr et l’écran d’accueil 
de l’hôtel de ville.

« CHAQUE COMMANDE 
EST NÉGOCIÉE »

Les économies budgétaires s’af�chent à l’accueil



6 

NOUVEAU •

MA COMMUNE MA SANTÉ
La Ville du Coteau rejoint le dispositif Ma Commune, Ma Santé, 
une solution de santé mutualisée déjà en place dans 3 000 communes de France.

Le partenariat signé entre la 
Ville et l’association Actiom 
vise à favoriser l’accès aux 

soins et à économiser sur les coti-
sations mensuelles en matière de 
couverture santé. Il s’adresse à tous 
ceux (retraités, auto-entrepreneurs, 
salariés…) préférant une offre col-
lective et mutualisée à un contrat 
individuel.

Ce choix revient à précédente muni-
cipalité. « Il a été décidé de le maintenir, 
car c’est une bonne chose pour le pou-
voir d’achat des Costellois », expliquent 
Sandra Creuzet, Maire du Coteau et 
Corinne Coquelin, adjointe déléguée 
à l’Action sociale et à la Solidari-
té. En effet, Actiom dans son offre 
a déjà négocié parmi les meilleurs 
contrats du marché.

Deux permanences pour des entre-
tiens individuels ont déjà eu lieu 
et ont rencontré un vif succès. Une 
troisième est prévue le lundi 19 
octobre entre  9 h et 17 h :

« Lors de nos rendez-vous, nous ciblons 
d’abord les besoins des gens, nous fai-
sons un point sur leur contrat actuel et 
nous voyons si nous sommes en capacité 
de proposer une solution plus adaptée, 
avec des économies à la clef pour des 
garanties équivalentes ou supérieures »,
détaille Caroline Mondon, représen-
tante d’Actiom.

 CONTACT
Entretien uniquement sur 
rendez-vous en appelant la mairie 
au 04 77 67 80 33

Répondre aux besoins des Costellois en matière de santé

Caroline Mondon (Actiom), Corinne 
Coquelin adjointe à la Solidarité et 

Sandra Creuzet, Maire,
 ont présenté le dispositif

COMMERCESMUNICIPALITÉ
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Sébastien Beynel dans le nouvel espace rue St-Marc

COMMERCES

BEN RUN 
CHANGE DE POINTURE

Ben Run Ben Rando a quitté son 
local près de l’Espace des Mar-
ronniers pour s’installer dans 

l’ancien cinéma Le Palace fermé en 
1969. Fort d’une clientèle solide, le 
gérant Sébastien Beynel n’a pas hé-
sité à investir et à embaucher deux 
personnes malgré la Covid-19. « On 
ne sort pas indemne de deux mois 
d’inactivité, ceci-dit le mois de mai 
a été très bon », explique t-il

La surface de vente est passée de 
100 à 180 m2. De quoi proposer un 
choix plus large pour contrer le mar-
ché des ventes sur internet et offrir 
de nouveaux services. La prise de 
mesure du pied est numérique pour 
mieux orienter le client qui peut 
tester ses chaussures avant d’ache-
ter. La boutique propose également 
une douche en libre accès à ceux qui 
courent en ville le temps de midi. 
Par ailleurs un espace détente équi-
pé de boissons permet de se retrou-
ver après la course ou de recevoir 
confortablement les clients car un 
conseil sur des chaussures de sport 
c’est parfois 30 à 45 mn. 

En déménageant Ben Run Ben Ran-
do a eu l’opportunité de rester au 
Coteau au sein d’un projet immo-
bilier initié par des professionnels 
de santé qui ont créé un centre 

médical. L’avenir c’est maintenant 
le développement du chiffre d’af-
faires, c’est aussi l’intégration à un 
groupement de magasins indépen-
dants et peut-être un site marchand 
pour compléter l’offre en boutique. 
Car  il existe aussi une clientèle de 
passage, de Marseille, de Saône-et-
Loire, etc.

  INFO +
Ben Run Ben Rando
8 rue St-Marc - benrun.fr

Le magasin Ben Run Ben Rando
spécialisé dans la course à 
pied et la randonnée s’est
offert pour son huitième 
anniversaire un nouvel espace 
en centre-ville rue St-Marc. 
Pour se développer, l’enseigne 
reste �dèle au Coteau.
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ÉCONOMIE

BOCCARD 
VEUT VOIR PLUS GRAND

De l’entreprise aux cuves 
gigantesques autrefois en-
treposées le long du bou-

levard Charles de Gaulle, on sait 
aujourd’hui peu de chose. L’histoire 
rappelle que l’usine CSC a été créée 
en 1947 et qu’elle était spécialisée à 
l’origine dans les cuves de stockage 
vinicoles. Mais avec l’arrivée il y 4 
ans de Patrick et Bruno Boccard ce 
secteur a progressivement été aban-
donné au pro�t d’activités à plus 
forte valeur ajoutée : le nucléaire car 
Boccard est un partenaire historique 
d’EDF, la cosmétique, la pharmaceu-
tique et la biotechnologie qui malgré 
le contexte, va permettre de réaliser 
une année exceptionnelle selon le 
directeur Francisque Demeure.

Boccard, présent en France et à 
l’étranger emploie 3 500 personnes 
dont 80 au Coteau, et peut compter 
sur un effectif considérablement 
rajeuni ces dernières années. Pour 
la formation et le recrutement, les 
dirigeants s’appuient sur le CFAI du 
Roannais. Demain ils veulent aller 
plus loin en développant au Coteau 
un centre de formation pour les 
soudeurs, tuyauteurs et chaudron-
niers de l’ensemble du groupe. 

Pour la zone qui a besoin d’une 
nouvelle dynamique, c’est une ex-
cellente nouvelle, et avec l’Agglo-
mération, la Ville du Coteau entend 
suivre ce projet d’extension, struc-
turant pour l’économie productive 
locale.

Dans cette dynamique, Boccard 
veut aussi être parmi les bons 
élèves en matière de transition éco-
logique. Pas très loin des cuves en 
inox entreposées à l’extérieur, le di-
rigeant est particulièrement �er de 
montrer le rucher imaginé par un 
collaborateur de l’entreprise et qui 
cette année offrira aux salariés une 
belle récolte.

Une autre idée est déjà un succès. 
Boccard voulait proposer à ses em-
ployés une charte où les volontaires 
s’engageaient à laisser leur véhicule 
chez eux moyennant la mise à dis-
position d’un vélo électrique. La de-
mande a dépassé les prévisions : un 
tiers a choisi de venir travailler en 
pédalant.

Le groupe lyonnais Boccard qui a repris en 2016, les anciennes Construction soudées 
du Coteau s’était posé à l’époque la question de la pérennité du site en zone industrielle. Mais 
la stratégie a changé et les dirigeants avancent aujourd’hui un projet structurant.

Visite du Maire Sandra Creuzet avec Francisque Demeure, directeur du site

LES ÉCHOS
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LES ÉCHOS

ÉCOLE •
LA RENTRÉE 
 POUR PLUS DE 500 ÉLÈVES 

Mardi 1er septembre, c’était la ren-
trée des classes dans les écoles du 
Coteau pour plus de 500 élèves. Une 
rentrée presque ordinaire, sauf pour 
les enseignants tenus de porter le 
masque. 

Cette année le groupe scolaire 
Charles-Gallet est labellisé  « Éco-
École » et apportera à ses 260 élèves 
un regard écologique, notamment 
sur le tri des déchets. Du côté de 
l’élémentaire du Centre, les effectifs 
avec 156 enfants sont à la hausse, 
Là encore, un projet est en cours 

avec la Ligue de l’enseignement sur 
la biodiversité et l’écocitoyenneté. 
Même satisfaction du côté de la ma-
ternelle où 98 enfants ont fait leur 
rentrée. À la mi-journée, Madame le 
Maire était venue déjeuner avec les 
enfants au restaurant des Étines.

DÉCHETS •
 RAMASSAGE ET JOURS FÉRIÉS

Vous êtes nombreux à vous interro-
ger sur les modalités de ramassage 
lorsqu’un jour férié se présente dans 
la semaine. Retenez cette règle :
avec les jours fériés vos collectes 
qui suivent un jour férié sont toutes 
décalées d’un jour, y compris du 

vendredi au samedi. Cette année la 
collecte du vendredi 25 décembre 
aura donc lieu le samedi 26 décembre.

CORONAVIRUS •
 LE MASQUE DANS TOUTE LA VILLE

Depuis le 16 septembre, le port du 
masque est obligatoire dans toute la 
ville. C’est une décision prise par la 
préfète de la Loire dans les villes de 
l’Agglomération. Depuis le 24 août  
cette mesure s’appliquait déjà au 
Parc Bécot  en raison de la proximité 
de l’Ehpad du Parc et du Foyer-rési-
dence, deux établissements qui hé-
bergent un public vulnérable. 
Cet arrêté préfèctoral est applicable 
jusqu’au 31 octobre 2020.

TOUT LE MONDE EN PARLE •
Dans le magazine Les Échos du Coteau de septembre vous découvriez la première partie du travail d’embellissement 
à l’entrée de la ville du côté de Perreux, une œuvre commandée au graffeur roannais Gabriel Girerd Il y a quelques  
semaines la fresque s’est étendue sur l’autre partie du mur en direction du collège : quelques rappels de couleurs 
de la première tranche et de nouvelles �eurs font dire aujourd’hui à certains : «  Au Coteau, l’art est dans la rue ».
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ASSOCIATIONS

APPEL URGENT 
DE LA CROIX-BLANCHE
Les annulations d’événements ont mis à l’arrêt les organisateurs et les artistes, 
elles ont aussi eu pour conséquence de mettre un coup dur aux associations 
de secouristes comme la Croix-Blanche du Roannais. Un moment dif�cile, 
raconte son président Tomy Drescher. 

C’est presque une année 
blanche pour la Croix-
Blanche ?
C’est exactement ça  malheu-

reusement. Depuis le 14 mars, 
tout est à l’arrêt. Hormis un poste 
de secours en septembre, on en-
chaîne les annulations et surtout on 
n’a pas de visibilité. Nous sommes 
prêts si jamais la préfecture fait ap-
pel à nous dans le cadre de de l’épi-
démie de Covid-19. On peut chiffrer 
notre manque à gagner environ à  
7 000 euros.

Cette crise tombe plutôt mal pour 
l’association...
Oui car nous avions pour projet de 
faire l’acquisition d’un nouveau vé-
hicule de premiers secours, car le 
nôtre ne répondait pas aux futures 
normes européennes. Nous avions 
jusqu’en 2028, mais une opportuni-
té s’est présentée et nous avons du 
investir 29 000 euros. 

Comment avez-vous bouclé le 
�nancement ?
On a  cassé notre tirelire, nous avons 
fait un prêt et le Crédit Mutuel du 
Coteau vient de nous remettre un 
don de 1 000 euros, ce qui nous a 
permis de faire le marquage du 
véhicule aux couleurs de la Croix-
Blanche

Vous lancez aussi un appel...
Nous avons sollicité de nombreux 
élus, des associations et des en-
treprises pour un appel aux dons.  
Nous ne sommes pas au bord de la 

faillite, mais il ne faudrait pas que 
ça continue trop longtemps. On 
peut aussi nous adresser un chèque 
directement, il sera déductible à 
60 % des revenus imposables. 

Des activités vont-elles reprendre 
néanmoins ?
Oui nous avons repris en septembre 
la formation au Brevet national 
de sécurité et de sauvetage aqua-
tique (BNSSA) et on attend de voir 

dans quelles conditions les autres 
formations peuvent s’organiser. 

 CONTACT
06.08.62.40.75
Page facebook :
Secouristes Croix Blanche du Roannais
Mail : tomycroixblancheduroannais
@gmail.com.

Un nouvel équipement pour les secouristes



11

ASSOCIATIONS

Comment cette idée 
est-elle née ?
En mars, nous avions trois 
expositions et on nous a an-

noncé leur fermeture. C’était 
un samedi et le dimanche tout 

s’est arrêté. Je me suis dit alors 
que faire, parce que je sentais bien 
qu’on se faisait enfermer. Il faut 
se rappeler qu’on ne pouvait plus 
sortir, c’était terrible. À partir de là 
j’ai proposé sur les réseaux sociaux 
qu’on m’envoie des dessins humo-
ristiques sur l’actualité. J’ai créé 
une page sur  lesartistescostellois.fr.
et nous avons reçu au �l des se-
maines 133 dessins.

Que racontaient-ils ?
Ils parlaient des attestations de dé-
placement, des contrôles de police, 
des élections au Coteau...

Pourquoi avoir réuni ces dessins 
dans un livre ?
Sur internet nous avons eu plus 
de 4 000 visites en un mois et j’ai 
pensé qu’il était intéressant de lais-
ser un témoignage de cette époque 
très spéciale. On n’a jamais connu 
ça depuis l’occupation. Ces publi-
cations m’ont également permis 
de rencontrer le roannais Eric Pa-
ratcha. C’est quelqu’un qui a une 
sensibilité très «Charlie». La cou-
verture du livre c’est lui. Son dessin 
rappelle qu’à l’époque nous man-
quions  tous de masques y compris 
les médecins. 

Comment se procurer l’ouvrage ?
Il est en vente pendant notre Sa-
lon d’automne et une partie des 
béné�ces est reversée à l’opération 
‘’Tous unis contre le virus’’ de la 

Fondation de France pour �nancer 
trois actions : l’aide aux person-
nels soignants, le soutien aux cher-
cheurs et le soutien aux personnes 
les plus vulnérables. 

  INFO +
‘’Le grand con�nement’’
au prix de 10 euros 

Site internet :
www.lesartistescostellois.fr

Salon d’automne
du 3 au 11 octobre
à l’Orangerie du Parc Bécot  - 
Tous les jours de
14 h 15 à 18 h 15
Entrée libre

                 LA COVID-19 
VUE PAR LES DESSINATEURS

L’association Les Artistes costellois présente ces jours un recueil de dessins inspirés 
du con�nement. Un témoignage original pour une période inédite de l’Histoire. 

Manuel Gallardo, le président explique pourquoi ce livre. 

                 LA COVID-19                  LA COVID-19 

  INFO +
‘’Le grand con�nement’’
au prix de 10 euros 

Site internet :
www.lesartistescostellois.fr

Salon d’automne
du 3 au 11 octobre
à l’Orangerie du Parc Bécot  - à l’Orangerie du Parc Bécot  - 
Tous les jours de
14 h 15 à 18 h 15
Entrée libre
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CULTURE

CONFIDENCES D’HENRI GIRAUD

A la fois enfant de la balle et enfant du 
Coteau, Henri Giraud fait partie des am-
bassadeurs de la ville.  Un personnage 

attachant, caché derrière Coluche, avec qui on 
prend toujours un immense plaisir à discuter.

Henri, vous êtes sur scène depuis plus de 50 ans. 
Dans la région  tout le monde vous connaît, mais 
dans le nord ou le sud de la France comment vous 
présente-t-on ?
Je ne veux pas qu’on dise sosie. Je suis juste un comé-
dien qui rend hommage à Coluche parce que je pense 
apporter autre chose qu’une simple ressemblance 
physique. 

L’an dernier sur les réseaux sociaux, vous vous êtes 
con�é sur votre état de santé, comment allez-vous 
aujourd’hui ?
Si je me suis exprimé sur mon cancer du colon, c’est 
parce que j’ai du annuler des dates de spectacle et je re-
cevais des tas de message de gens qui ne comprenaient 
pas pourquoi je ne venais pas. Plutôt que de répondre 
individuellement, j’ai préféré faire un communiqué. 
Depuis, j’ai eu les traitements habituels, j’ai été opéré 
et tout va bien dans le sens où les résultats des exa-

mens montrent que ça s’est bien passé. 

Le monde du spectacle traverse un moment 
dif�cile à cause de la crise sanitaire, com-
ment vivez-vous cette période ?
En 2019, j’ai annulé toute mon activité à 
cause de ma maladie. J’ai repris cette année 
le 12 mars et on a été con�né le 14. Donc ma 
reprise a été de courte durée. Cet été j’ai fait 
une tournée de 14 dates au lieu de 30, parce 
qu’un certain nombre de municipalités ont 
renoncé. Le public était limité à 600 per-
sonnes, alors que les podiums d’été c’est 
généralement des milliers de gens debout. 

Aujourd’hui c’est compliqué, tout est annulé 
jusqu’à la �n d’année.

- Le mois dernier Annie Cordy est décédée, 
vous la connaissiez bien,,,

J’ai beaucoup de peine. Nous avons fait ensemble la 
tournée Âge tendre en 2011/2012. Avant de la connaître 
j’étais déjà fan. Elle était exactement ce que je rêvais 
d’être, c’est à dire capable de chanter, danser, jouer 
la comédie, être drôle émouvant, être un meneur de 
spectacle. On s’envoyait encore des petits messages, je 
suis très triste. 

Un mot sur Le Coteau ?
Je suis né ici. Le Coteau, c’est une ville avec le confort 
d’un village. On y rencontre des tas de gens. Faire le 
marché dure très longtemps (sourire).

Henri Giraud
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Dans la nouvelle équipe 
municipale, Philippe 
Cramoisan porte derrière 

sur son maillot le chiffre 7.
Au football c’est celui de 
grandes stars comme Ronaldo. 
Au Coteau c’est celui du 
septième adjoint délégué au 
sport. Rencontre.

Philippe, parlez-nous de votre 
parcours.
Cela fait quarante ans que je suis 
dans le sport. Parmi les grandes 
étapes, j’ai été entraîneur de basket 
féminin en Nationale 2 du temps 
de l’ASR, et j’ai aussi entraîné au 
Coteau grâce à un certain Pierre 
Vacher. J’ai également été direc-
teur d’un centre de remise forme 
créé à Roanne par Bernard Bilicky. 
Mais pendant 25 ans j’ai surtout été 
directeur des sports de Sotteville-
lès-Rouen, une commune de 30 000 
habitants.

Quel a été votre première action 
une fois nommé adjoint délégué 
au sport ? 
Comme cela fait deux ans que je 
suis venu m’installer au Coteau, j’ai 
d’abord voulu rencontrer les 25 as-
sociations sportives de la ville, Les 
responsables ont apprécié d’avoir 
un interlocuteur spécialisé dans 
le sport. Pour certains c’était la 

première fois qu’ils venaient en 
mairie. Puis j’ai visité nos installa-
tions sportives et là j’ai plutôt été 
effaré par ce que j’ai vu mis à part 
le basket et le judo. 

Dans l’urgence, qu’avez vous 
demandé aux services pendant 
l’été ?
Plein de petites interventions, et 
pour répondre à l’inquiétude des 
arbitres de football nous avons re-
peint les vestiaires du stade Bécot 
et les extérieurs de la tribune. D’ici 
la �n de l’année nous aurons aus-
si remis les douches en état. J’ai 
par ailleurs découvert que la halle 
Pierre-de-Coubertin ne permettait 
pas la pratique du handball. L’ins-
tallation d’un système d’ancrage va 
permettre d’installer des buts pour 
jouer au foot cet hiver d’autant plus 
que nous accueillons un nouveau 
club de football en salle (1).

PHILIPPE CRAMOISAN, 
PASSION SPORT

• Accompagner globalement 
toutes les associations sportives

• Assurer le suivi régulier 
des installations municipales

• Favoriser de nouveaux 
événements sportifs

• Développer le sport santé

(1) Roannais Futsal : 06 49 82 24 76
asroannefutsal@outlook.fr

2020-2026
LES GRANDS AXES DE
LA POLITIQUE SPORTIVE 

Philippe Cramoisan adjoint au Sport

SPORT ANNUAIRE 2020 
DES ASSOCIATIONS

Le Coteau Ville en action, ce n’est 
pas seulement des mots, c’est 
aussi plus de 70 associations 
dans le domaine du sport, de la 
culture, des loisirs, 
de l’action sociale 
et de l’engagement 
citoyen.

Dans l’annuaire des 
associations 2020-
2021 édité pour 
la première fois 
cette année, vous 
trouverez certai-
nement la ou les 
activités de votre 
choix. 

À réclamer en mairie ou 
à consulter sur 
www. mairie-lecoteau.fr

dans le domaine du sport, de la 
culture, des loisirs, 
de l’action sociale 
et de l’engagement 

Dans l’annuaire des 

À réclamer en mairie ou 
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TRIBUNE LIBRE

La création de 4 conseils de 
quartier était l’une des propo-

sitions fortes de notre programme 
électoral.

Souvenons-nous hier des po-
lémiques avec le quartier des 
Plaines qui apprenait la ferme-
ture de ses écoles par la presse. 
Souvenons-nous des projets d’im-
meubles rue des Balmes et en 
bord de Loire, qui ont déclenché la 
colère des riverains et le départ de 
certains. 

Pour notre groupe - Le Coteau, 
en action tous ensemble - les 
conseils de quartier sont apparus 
comme étant l’outil nécessaire 
pour resserrer les liens entre élus 
et administrés. 

Plus jamais de grands chantiers 
en catimini. Nous avons pris le 
parti de communiquer : sur inter-
net, sur les réseaux sociaux, dans
Les échos du Coteau et demain dans 
les conseils de quartier. L’informa-
tion doit y circuler librement dans 
les deux sens entre municipalité 
et habitants.

Avant le début de la campagne 
de recrutement, vous étiez déjà 
nombreux à vous manifester. Le 
17 septembre, le conseil munici-
pal a délibéré. Aujourd’hui, enga-
gez-vous et devenez un acteur de 
votre quartier. 

Sandra Creuzet

LE COTEAU, VILLE EN ACTION

Voltaire disait : « Les Français 
parlent vite et agissent len-

tement, leur vivacité est dans les 
propositions et non dans l’action »
Ces propos pourraient s’illustrer 
par l’engagement que certains 
de nos politiques ont pris dans 
le dossier DIVA Salon, entreprise 
située au COTEAU.
Le discours politique habituel qui 
consiste à dire : « j’ai alerté en haut 
lieu », « j’ai écrit au ministère des 
�nances », « j’ai écrit au tribunal 
de commerce de Paris », « le Maire 
c’est bien mais le parlementaire 
c’est mieux » n’apporte pas de so-
lution concrète. On s’aperçoit très 
vite que nous tombons dans la 
langue de bois.
Le Maire du Coteau, également, 
conseillère régionale et Vice-Prési-
dente de l’agglomération qui a les 
compétences économiques sur le 
territoire ne peut se dé�ler par des 
formules. 
Des solutions d’urgence existent 
pour aider l’entreprise à dégager 
de la trésorerie :
On pourrait citer quelques leviers 
disponibles localement :
• La �scalité : exonérer sous 
certaines conditions tout ou en 
partie de la �scalité qui pèse sur 
l’immobilier et sur l’entreprise.
• L’immobilier industriel, par 
exemple rachat  et location des 
bâtiments pour dégager du cash.
• A moyen terme des aides à l’in-
vestissement pour moderniser et 
améliorer la productivité et donc 
la compétitivité.
La collectivité peut demander 
aux repreneurs des contreparties 
en termes d’emploi, des garan-
ties et des contrôles par rapport 
aux équilibres d’exploitation de 
l’entreprise [...]

Le Coteau, ce n’est pas Chicago ! 
Pourtant ce début de mandat 

est marqué par une dérive ultra-
sécuritaire de Madame la Maire 
et son équipe : déploiement de 
20 caméras de vidéosurveillance 
à partir de 2021, aménagement 
d’un nouveau local de la Police 
Municipale et passage des effec-
tifs de 1 à 4 agents. Ces décisions 
non concertées auront de lourdes 
conséquences �nancières (inves-
tissement dans les équipements/
travaux, coût de fonctionnement 
général) et sociales (dégradation 
du vivre ensemble).

Ces orientations nous inquiètent. 
Alors qu’aucune analyse scien-
ti�que ne permet de prouver un 
lien entre la vidéosurveillance 
et la baisse du nombre de délits 
commis, la municipalité envisage 
de quadriller nos espaces publics. 
Cet outil inef�cace et inutile met 
en danger le respect des libertés 
fondamentales et de la vie privée.

Avant de raisonner « installation 
de caméras » nous proposons de 
questionner l’aménagement des 
espaces et leurs usages. En plus 
des dispositifs existants sur la 
commune (Voisins vigilants, Rap-
pel à l’ordre) nous défendons la 
médiation et les liens humains 
à la place d’un ré�exe technolo-
gique. Nous demandons à la mu-
nicipalité de suspendre son action 
le temps de réaliser un diagnostic 
précis des incivilités commises 
pour décider ensuite des réponses 
adaptées à la situation locale.

J-L. Desbenoit, F. Fréchet, 
D-M. Vailhé

Nous contacter : 
www.facebook.com/unispourlescos-

tellois / dmvailhe@mairie-lecoteau.fr

LE COTEAU, EN ACTION 
TOUS ENSEMBLE

GROUPE DE LA MAJORITÉ 24 ÉLUS

Les quartiers ont la parole 

LE COTEAU NOUS 
L’AIMONS, AGISSSONS !

2 ÉLUS

Communiquer ou agir il faut choisir.

UNIS POUR LES 
COSTELLOIS 2020

3 ÉLUS

Le Coteau, ville ultrasécuritaire ? 
Un non sens !

ÉTAT CIVIL
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Martine Lachal, 57 ans, le 29 juillet, 
Berthe Laurencin vve  Farjot, 93 ans, le 1er août 
Raymonde Vignon vve Aymard, 95 ans, le 3 août
Hubert Rubis, 81 ans,  le 5 août.
Lucienne Blanc vve Fayet, 86 ans, le 6 août 
Jeanne Cote veuve Labouré, 91 ans, le 6 août.
Eliane Nugue, 76 ans, le 9 août, 
Henri Niquet, 92 ans, le 13 août
Roseline Bonnavion, 76 ans, le 17 août
Gabrielle Rullière vve Philibert, 98 ans, le 20 août
Philibert Séroux, 96 ans, le 22 août
Serge Bonnet, 61 ans, le 24 août
Germaine Dubuis vve Buf�n, 96 ans,  le 24 août
Maurice Passot, 92 ans, le 4 septembre

DÉCÈSNAISSANCE

LES MARIÉS DE L’ÉTÉ • Ils se sont dit ‘’oui’’

ÉTAT CIVIL

Myron Miller, le 13 août

Rémi Burellier, ouvrier du BTP et Marina Janet, 
aide-soignate, le 4 juillet 

Medji Prévosti, plaquiste et Sahra Bourlier, sans acti-
vité, le 4 juillet 

Thibault Nayrolles, technicien d’études et Éléonore 
Chaboud, in�rmière, le 15 août

Pierre Broche, retraité et Annick Ducray, fonctionnaire, 
le 12 septembre

Maxime Rascle, fromager et Valérianne Andrieu, le 26 
septembre

Laura Goninet, née le 6 juillet 1994 et Damien Becouze, 
né le 17 avril 1994, tous les deux à Roanne, se sont dit 
oui, le samedi 29 août en Mairie du Coteau, devant 
Corinne Coquelin, adjointe au Maire. Damien est char-
gé de clientèle et Laura éducatrice de jeunes enfants.  
Les jeunes mariés ont deux passions communes : la 
gourmandise et les voyages.

Informez-vous en temps réél
téléchargez sur votre smartphone
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ÉCONOMIE

BIENVENUE CHEZ RÉVILLON
Visiter la chocolaterie Révillon

à quelques semaines des 
fêtes de �n d’année, est un 

instant presque magique car c’est 
ici au Coteau, sur les bords de Loire  
que sont produites les fameuses 
papillotes, ce bonbon chocolaté 
présent sur toutes les tables au 
moment de Noël.

« Bienvenue chez Révillon », c’est 
par ces mots que le directeur 
Hubert Ducrot vous accueille. La 
fabrique au Coteau aura cinquante 
ans l’an prochain et elle s’étend sur 
10 000 m2. Presque à l’étroit pour fa-
briquer chaque année 5 500 tonnes 
de papillotes. « Si tous les français en 
consommaient autant qu’à Lyon, il fau-
drait 3 usines comme celle-ci », sourit 
le dirigeant. 

À cause de la crise sanitaire la cam-
pagne des chocolats de printemps 
a été très dure et les prévisions de 
consommation pour la �n d’année 
sont de - 5 à - 10 %. Mais l’entreprise 
s’est adaptée. La production de pa-
pillotes est terminée et les expé-
ditions dans les magasins sont en 
cours. Fini la gamme Favier Milliat et 
arrivée en décembre d’un nouveau 
produit : le calendrier de l’Avent.

Révillon sur l’agglomération roan-
naise c’est aussi la partie adminis-
trative installée à Riorges et 10 000 
m2 de stockage à Roanne. Au total 
240 salariés en CDI et autant de 
saisonniers. L’entreprise propose 
un système de formation interne 
pour faire monter le personnel en 
compétence et des investissements 

importants dans les lignes de 
fabrication.

La marque appartient au groupe 
agroalimentaire Savencia dont l’ac-
tivité se concentre dans le fromage, 
le lait, la charcuterie et le chocolat 
(Weiss, Valrhona). Révillon vient de 
recevoir deux labels :  Great Place 
To Work, qui récompense la quali-
té de vie au travail des salariés et 
Entreprises du Patrimoine Vivant, une 
marque de reconnaissance de l’État 
pour distinguer le savoir-faire arti-
sanal et industriel d’excellence. 

  INFO +
Une rencontre entre les respon-
sables de Révillon, le Maire Sandra 
Creuzet et les services technique 
de la Ville a permis en septembre 
de remettre sur la table la question 
du stationnement autour de l’en-
treprise. Ce dossier sera con�é au 
futur Conseil de quartier Carnot-
Pincourt.

Les dirigeants de Révillon et Sandra Creuzet lors de la visite de l’entreprise

50 ans de savoir-faire




